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parasite. Les semences sont portées dans l'air en vertu de
leur extrein l1gèreté et ténuit' ; matis si elles viennent à

rencontrer une feuille de Pomme de terre, qui parait être

la seule plante qui leur convienne, elles entrent aussitôt

en germination, et se nourrissant des mêmes sucs que la

plante, elles obstruent les pores qui lui fournissent
l'air nécessaire à la vie, ou péitreit dans les vais-
seaux intérieurs. Bientôt la plante contrariée dans sa crois-
sance, laisse voir (les taches jaunatres ou brunes sur les

feuilles et la tige, l'épiderme se détache du reste, et la putré-
faction pénètre en peu de temps jusqu'aux tubercules.

La Pomme de terre n'est pas la seule plante qu'affectent
les cryptogames parasites ;le blanc qu'on voit sur les gro-
seilles, les raisins etc., sont de semblables champignons ; et

il en existe une ioule d'autres sur d'autres plantes qui ne
lont pour ainsi dire que commencer à attirer l'attention des
savants.

La f cule, avons nous dit, est renfermée dans les cel-
lules. Elle se, moiitre soos filf rents formes dans diverses

plantes ; tailtot en graines sphîrques, allongées, etc. Dans

la Pomme de terre, elle se montre sons une forme lentica-
laire, à noyau excen trique, fig 8. La putréfaction pourrait
venir de l'obsttinetion (des vaisseaux, et par conséquent de
la privation des sucs nouîrriciers ; mais il paraît plus proba-
ble qu'elle est due aux sucs vicils que recoivent les tuber-
cules, qui en agisant sur les grains de fécule, en déter-
minent la décoiiipostioi.
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Maintenant le remède à ce mal ?-Nous pouvons dire
qu'il est encore à trouver.

Fiz. 8. a. Celules de la Pomme de terre avec les grans de fécule dans leur inté-
rieur; b, l'un de oes grains.


